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t.'..st .11... hiK^rpinent ••oli.'.Pnt." .«t a .H.< .mi «mud.- partie d««8aKr.^Kë., par

l'action (U'h amonts iitin.)Hpl\«'ri<|Ui's.

On tim.v.. un autn. fm^in.'i.t d.< K'*» «"«»'''' «"'' ''^ ••'^''^"' Hpokan, tout

prèK (1.. ren.V,ouchun. dv la P^tit..-Hpokan. 11 vnt fonn.^ d.'H cl.M.r.R du

^rranit kiossï.t <^t cari.! voisin, .>t dittôiv à p«.in.-, on apparonce, d.-s rocheK

dont il n,ovi..nt, sauf par la p.V-s.Mu.- <!.' plans d.. stratification irn<Kulier«.

D.rrK«x»r'->-fi'-i''f>''-'^^ d.'pAtH Rup..rtid..lH d,. la rivièn, FraRfir et de^X""'"""-

HeH triLutairospri-s de la n.er sont prin.'ipal.Mn.M.t .l.'-rivés de la r.HlistnV.u-

tion de 1 nrjïile .aillouteuse l.leue do In {M-riml.. fie transport septentrional,

("est surtout !.- ras dans la vull.V .le la (.'hilukw.-yuk. où des coteaux VoUinaKo .lu

d'argile l.l.-u.'. parfois recouverts d'une mince couche d., «ros «raviers gra-

nitiques, forment d.^s crûtes se.-ondaires .pii l.ordent la rivière et s'.q^vent

à un.^ h.n.t.'ur de tOO à «00 pi.'ds. Dans l'île de Vancouver, on trouve

environ L'OO pi.-ds <l..sal.l.- .'t .1.- gravi.'r, .p.i d.-vie.uient plus gros dans les

lits supiM-ieurs, r.^.oHant sur la surfac- .Vod.^.^ de l'argil.^ .wllouteuse. Ces

graviers sont r.-couverts .-n l.euuc.nip d'.M.droits par des plages soulevfi.-«

forni.H-s de fragments de .o.piilles .pii r.'ss.nnhlent exactement à celles qui

form.'nt la plage moderne. ( )n les trouve tout près de la rive à des hau-

t.un-s variant de six à dix pieds au-dessus des marques actuelles des hautes

eaux Plus loin à l'int.irieur on les voit à des niveaux pUis .«levés qui

atteignent jusqu'à cin.,uante pieds, h ui>e distance de près d'un mille de la

ligne de grève actuelle. A New-Westminster, des plages de coquilles

soulevées occupent une position identi.,ue, recouvrant les gmviers et argiles

jusqu'à un.- trentaine de pieds au-dessus de la rivière. On trouv- des

'cailloux de sy.'.nit.' grise en gi-and nombre à New-Westminster et à la

pointe Roberts. Sur la fa.,^ade occidentale de l'éminence .,ui divise le lac

Schweltza de la Sumass, il y a quelques cailloux de roche jaspée et serpen-

tineuse dont les faces extérieui-es sont polies. Tls sont perchés dans le

défaut de la côte à environ .')00 pieds au-dessus de la prairie. 11 est pro-

bable que beaucoup de ces cailloux sont dispesés sur le flanc du coteau,

mais on ne peut les voir à distance à cause de l'épaisse for.U qui le couvre-

Dans la vallée de la Colombie, ainsi (,ue dans celles de ses principaux vanéo^de la

affluents, les graviers qui bordent les rivières montent à une hauteur con-

sidérable surîes flancs des montagnes .pii les bordent. Ils sont générale-

ment disposés en terrasses à sonnuets plats et à côtés à pic. A l'embou

chure de la rivière Methow, cours d'eau (lui .se jette dans la Colombie à

environ .piatre milles en aval du .confluent d.- l'Okanagan. il y a treize

lignes principales de terrasses, la plus grande différence de hauteui' entre

chacune étant d'environ cent vingt, pieds. La hauteur totale de toute la

série est d'environ 1,100 pieds. Les terrasses individuelles se maintiennent

rarement au même niveau pendant plus de +00 à 500 mètres sans se sub-

diviser en terrasses ].lus i)etites ou s.H'ondaires. Sur la rivière Okanagan,

qui passe dans la plus large vallée de la contrée, la.iuelle mesure parfois une

u
ii

"37 .il


